
L’EXPÉRIENCE, LA CROISSANCE ET LE MINISTÈRE DE LA VIE
POUR LE CORPS

(Dimanche — première session du matin)

Message Sept

Grandir jusqu’à la maturité pour devenir la Nouvelle Jérusalem
en tant que le parachèvement ultime de l’église

Références bibliques : He 11.10, 16 ; Mt 16.18 ; Ap 21.2-3, 9-11, 18-20 ; Ep 2.20-22 ; 1 P
2.4-5 ; 1 Co 3.9-10, 12 ; Jn 14.1-12, 23

I. Lorsque Dieu édifie l’église, Il édifie la Nouvelle Jérusalem ; nous devons
grandir jusqu’à maturité pour devenir la Nouvelle Jérusalem comme le
parachèvement ultime de l’église (Mt 16.18 ; He 6.1a ; 11.10, 16 ; Ap 21.2-3,
9-11, 18-20 ; Ep 2.20-22 ; 1 P 2.4-5 ; 1 Co 3.9-10, 12 ; Jn 14.1-12, 23) :

A. Le but de l’œuvre de Dieu est d’obtenir la Nouvelle Jérusalem ; notre Seigneur
est le David d’aujourd’hui qui nous prépare comme des matériaux transformés
pour l’édifice de Dieu ; les difficultés qui surgissent dans nos circonstances
nous frappent pour nous traiter et nous préparer comme des pierres
précieuses et vivantes pour l’édifice de Dieu (1 P 2.4-5 ; 1 Co 3.12a ; 1 R 6.7 ; cf.
1 Ch 6.31-32).

B. La Nouvelle Jérusalem est le mélange de Dieu, de l’homme et du ciel ; la Nou-
velle Jérusalem descendant du ciel d’auprès de Dieu implique que la Nouvelle
Jérusalem est remplie de l’élément du ciel et est absolument céleste (Ap
21.2-3, 22 ; Ep 1.3 ; 2.6 ; Gn 28.17) :
1. Alors que nous sommes dans l’église, la maison de Dieu, nous pouvons

franchir la porte du ciel, et à travers Christ comme l’échelle céleste, nous
pouvons voir et avoir l’expérience des choses du ciel (v .12, 17).

2. À Béthel, la maison de Dieu, l’habitation de Dieu, qui est la porte du ciel,
Christ est l’échelle qui unit la terre au ciel et amène le ciel sur la terre (v.
12-17 ; Jn 1.51).

3. Puisque aujourd’hui notre esprit est le lieu d’habitation de Dieu (Ep 2.22),
il est maintenant la porte du ciel, où Christ est l’échelle qui nous unit –
nous le peuple sur terre – au ciel, et qui amène le ciel jusqu’à nous.

4. De ce fait, chaque fois que nous nous tournons à notre esprit, nous
franchissons la porte du ciel et touchons le trône de la grâce à travers
Christ comme l’échelle céleste (He 4.16).

C. D’après toute la révélation du Nouveau Testament, le but unique et l’issue
ultime de l’œuvre chrétienne devraient être la Nouvelle Jérusalem, en tant
que le parachèvement ultime de l’église, qui est le but ultime de l’économie
éternelle de Dieu :
1. La dégradation de l’église est principalement due au fait que presque tous

les ouvriers chrétiens sont détournés pour prendre beaucoup de choses
autres que la Nouvelle Jérusalem comme leur but.

2. De ce fait, sous la dégradation de l’église, pour être des vainqueurs
répondant à l’appel du Seigneur, nous devons vaincre non seulement les
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choses négatives mais bien plus encore les choses positives qui remplacent
la Nouvelle Jérusalem comme le but éternel ; chaque fois que nous
touchons le but éternel de Dieu, la Nouvelle Jérusalem, nous devons être
très purs ; nous ne devons pas être négligents (1 Co 3.12, 15-17).

3. Le but d’un vainqueur devrait être uniquement et en fin de compte le but
de l’économie éternelle de Dieu, à savoir, la Nouvelle Jérusalem.

II. Nous voyons les conditions d’une église édifiée en voyant les conditions
de la Nouvelle Jérusalem, le parachèvement ultime de l’église :

A. Une église édifiée, comme la Nouvelle Jérusalem, a la présence de Dieu (Ez
48.35 ; Ap 21.13 ; 22.3) :
1. Que Dieu et l’Agneau soient le temple de la Nouvelle Jérusalem signifie

que Dieu et l’Agneau deviennent eux-mêmes le centre de la ville ;
autrement dit, Dieu est avec la ville, et la ville a la présence de Dieu
(21.22).

2. Lorsque nous sommes édifiés ensemble avec tous les saints, nous avons la
présence de Dieu, et chaque fois que nous sommes individualistes, nous
perdons aussitôt la présence de Dieu.

3. Nous devons tenir à ce principe : la présence de Dieu est le critère pour
chaque chose.

4. Si nous touchons la présence de Dieu en toutes choses, nous verrons que
Dieu sera là comme le temple et que l’édifice de Dieu sera avec nous ; les
raisonnements, les discussions et les critiques nous font perdre la présence
de Dieu ; la présence de Dieu est absolument due à l’unité et à l’harmonie
parmi les saints.

5. La présence de Dieu est le centre de la Nouvelle Jérusalem ; par
conséquent, dans l’église nous devons avoir la présence de Dieu ; nous
devons avoir Dieu comme le temple.

B. Une église édifiée a le règne de Dieu :
1. Si l’église est édifiée, elle aura le trône de Dieu et de l’Agneau, le règne de

Dieu (Ap 22.1).
2. Si nous voulons savoir si les saints d’une certaine église sont édifiés, nous

devons voir si le trône de Dieu, la domination de Dieu, est parmi eux.
C. Une église édifiée a l’écoulement et l’approvisionnement de vie :

1. Dans la Nouvelle Jérusalem, il y a un fleuve d’eau de la vie qui sort du
trône, et sur les deux rives du fleuve il y a l’arbre de la vie, qui produit
douze fruits et rend son fruit chaque mois (v. 1-2).

2. Dans une église édifiée il y a l’eau de la vie qui étanche la soif du peuple de
Dieu et leur permet d’être arrosés et il y a les fruits de l’arbre de vie qui
permettent aux affamés d’être satisfaits.

D. Une église édifiée a la lumière :
1. Dans la Nouvelle Jérusalem, le Dieu de gloire est la lumière et l’Agneau

est la lampe (21.23 ; 22.5 ; cf. Jr 2.11).
2. Dans une église édifiée, Dieu en Christ exprimé à travers les saints est la

lumière ; quand nous allons à la réunion d’une église édifiée, nous nous
sentons illuminés (Jn 8.12 ; Mt 5.14 ; Ps 73.16-17).
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E. Une église édifiée a le mélange de Dieu avec l’homme et est passée par la mort
et la résurrection :
1. Le fait qu’il y a trois portes sur chacun des quatre côtés de la Nouvelle

Jérusalem, trois fois quatre étant douze, implique que le Dieu trinitaire est
mélangé avec l’homme, la créature (le nombre quatre signifie les créatures)
(Ap 4.6).

2. Le fait que les douze portes de la ville sainte sont douze perles signifie que
la régénération par le Christ ressuscité qui vainc la mort et qui secrète la
vie est l’entrée dans la ville (21.21).

3. Quiconque entre dans la ville par la porte doit être le produit de trois fois
quatre – le résultat du mélange de Dieu et l’homme – et une nouvelle
création en Christ à travers la mort et la résurrection (2 Co 5.17 ; Ga 6.15).

4. Ceci montre que nous ne pouvons rien apporter qui soit naturel, rien de
terrestre, dans l’église ; la porte de perle ferme la porte à tout le naturel de
l’homme.

5. Chaque fois que nous amenons quelque chose de naturel, quelque chose
qui est issu de l’effort humain, quelque chose d’ « ingénieux », quelque
chose qui résulte des méthodes ou plans humains, ou quelque chose qui
n’est pas passé par la croix, cela montre que nous ne sommes pas arrivés à
notre fin, et Dieu ne peut pas nous fournir une issue (cf. 2 Co 4.7-8).

6. Dans l’édification de l’église tout doit passer par la croix, doit être en
Christ et doit être le mélange de Dieu et de l’homme ; c’est l’entrée dans la
Nouvelle Jérusalem, l’entrée dans l’église ; seul ce qui correspond à la
nature de cette entrée peut être amené dans l’édifice de Dieu.

7. Seule une vision peut nous sauver ; nous devons apprendre à amener
toutes nos pensées, notre discernement, nos plans, nos capacités et notre
force naturels à la croix pour qu’ils y soient traités ; une fois tous ces
éléments brisés, passés par la mort et la résurrection et devenus des
perles, ils peuvent alors entrer dans l’édifice de Dieu.

F. Une église édifiée est pleine de la nature divine de Dieu :
1. Il n’y a qu’une seule rue dans la Nouvelle Jérusalem, et elle est d’or pur, ce

qui signifie la nature de Dieu (Ap 21.21b).
2. Le fait que le fleuve d’eau de la vie coule au « milieu de sa rue » signifie que

la vie divine coule dans la nature divine comme l’unique chemin pour la vie
quotidienne du peuple racheté de Dieu (22.1 ; 2 P 1.4 ; Jn 14.6).

3. Chaque fois que nous nous renierons totalement nous-mêmes et vivrons
dans la nature de Dieu, notre service non seulement résultera dans
l’édification de l’église mais aussi conduira les gens vers la voie de Dieu
quand ils viendront parmi nous.

G. Une église édifiée a l’expression de Dieu :
1. Apocalypse 21 dit que la muraille de la ville est en jaspe, le premier

fondement est de jaspe et la lumière de la ville est aussi comme la pierre
de jaspe (v. 18-19) ; de plus, Celui qui est assis sur le trône a l’aspect de la
pierre de jaspe (4.3) ; ainsi, l’aspect de la ville est l’apparence de Dieu.

2. La Nouvelle Jérusalem est l’agrandissement et la pleine expression de

53



Dieu en l’homme ; si l’église a été réellement édifiée, elle aura aussi la
pleine expression de Dieu.

H. Une église édifiée est constituée de l’Esprit qui transforme et des gens qui sont
dans le processus de la transformation :
1. La muraille de la ville est construite en pierres précieuses (21.19-20) ; les

pierres précieuses ne sont pas créées mais elles sont produites par la
transformation des choses créées, après être passées par des années de
constitution sous une forte pression ; la pression, le feu et la constitution
sont nécessaires pour la transformation en des pierres précieuses.

2. Dans la vie d’église, la transformation de l’amant de Christ est menée à
bien par l’Esprit qui transforme, qui est le parachèvement du Dieu
trinitaire passé par un processus (2 Co 3.18) avec la coordination des
compagnons de l’amant, les membres doués du Corps de Christ, qui font le
travail de perfectionner les saints (Ep 4.11-12 ; Ct 1.10-11).

I. Une église édifiée doit avoir une frontière, « une grande et haute muraille »
(Ap 21.12) :
1. La muraille sert à séparer et à protéger ; la Nouvelle Jérusalem sera

entièrement séparée pour Dieu et protégera pleinement les intérêts de
Dieu.

2. Plus Dieu s’édifie en nous et nous constitue de Lui-même, plus nous
sommes séparés pour Dieu et protégés de tout ce qui vient du malin ; si les
saints ont été édifiés ensemble dans la vie d’église, il sera facile de
distinguer ce qui appartient à Dieu de ce qui appartient à l’homme, ce qui
est céleste de ce qui est terrestre, et ce qui appartient à la nouvelle création
de ce qui appartient à l’ancienne création.

3. Tous les croyants ont besoin d’une telle grande et haute muraille pour leur
séparation et leur protection (v. 17).

J. Puisse le Seigneur être miséricordieux envers nous afin que les églises
manifestent partout toutes ces conditions d’édification !

Extraits du ministère

UNE ÉGLISE ÉDIFIÉE QUI A LA PRÉSENCE DE DIEU

Maintenant nous allons poursuivre et voir comment savoir qu’une église a été édifiée.
En d’autres termes, quelle est la condition d’une église édifiée ? Je voudrais indiquer plu-
sieurs choses tirées des deux derniers chapitres d’Apocalypse.

Premièrement, une église édifiée possède la présence de Dieu. Apocalypse 21.22 dit
qu’il n’y a pas de temple dans la Nouvelle Jérusalem, car Dieu et l’Agneau sont son temple.
Nous savons qu’à l’époque de l’Ancien Testament le temple était le centre de Jérusalem.
Par conséquent, que Dieu et l’Agneau soient le temple signifie que Dieu et l’Agneau devien-
nent eux-mêmes le centre de la ville. Autrement dit, Dieu est avec la ville, et la ville a la
présence de Dieu.

Cela nous montre que là où il y a l’édification, il y a la présence de Dieu. La présence de
Dieu suit Son édification. Notre propre expérience ne nous dit-elle pas que chaque fois que
nous sommes édifiés ensemble avec tous les saints, nous avons la présence de Dieu ? Et que
chaque fois que nous sommes individualistes, nous perdons aussitôt la sensation de la pré-
sence de Dieu ? Dans le dernier chapitre j’ai utilisé l’illustration de trois personnes qui se
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disputaient pour décider de l’heure de la prochaine réunion d’évangile. L’une d’elle suggéra
de l’avoir dans la soirée, une autre suggéra l’après-midi, et la troisième personne suggéra
de l’avoir le matin. Finalement ils aboutirent à une impasse. Je crois que beaucoup d’entre
nous pourraient se demander, puisqu’il y a trois opinions différentes, laquelle devrait-on
accepter ? Auquel de ces trois moments proposés devrait-on prêcher l’évangile ? Ma réponse
est que l’évangile devrait être prêché au moment où il y a la présence de Dieu. Cela signifie
que lorsque trois personnes débattent sur ce sujet, la première devrait se demander :
« Alors que j’insiste pour avoir la réunion à 19h30, ai-je la présence de Dieu ? » La deuxième
personne devrait aussi se demander : « Alors que je lutte pour avoir la réunion à 16h00,
est-ce que j’ai la présence de Dieu ? » Et la troisième devrait aussi demander : « Alors que je
suggère 6h30, ai-je la présence de Dieu ? » Par conséquent, le moment de la réunion devrait
être décidé absolument selon la présence de Dieu. S’il y a la présence de Dieu, alors n’im-
porte quel moment est convenable, peu importe que ce soit le matin, l’après-midi ou le soir.
Mais s’il n’y a pas la présence de Dieu, alors aucun moment n’est propice.

Si nous connaissons ce principe et vivons selon lui, nous ne nous disputerons pas avec
les frères et les sœurs alors que nous servons Dieu dans l’église. Nous savons que chaque
fois que nous nous disputons avec eux, nous perdons la présence de Dieu. La présence de
Dieu est comme une colombe qui ne supporte pas d’être dérangée. Quand nous nous dispu-
tons, elle s’envole. Récemment alors que j’étais à l’étranger, dans beaucoup d’endroits, dans
les jardins publics ou dans la rue, j’ai vu beaucoup de pigeons voler autour de nous. Ces
pigeons n’avaient pas peur des gens. Alors que nous étions assis dans le jardin, un groupe
de pigeons s’approchèrent de nous. Si nous parlions bruyamment, ils s’envolaient tous loin
de nous, mais si nous nous asseyions juste là et parlions doucement, un à un les pigeons
s’approchaient de nous encore. Frères et sœurs, il en est de même avec la présence de Dieu
lorsque nous servons Dieu ensemble. Peut-être que votre raisonnement est bon, et que
votre suggestion est la meilleure, mais parce que nous nous disputons, le Saint-Esprit
comme une colombe s’enfuie.

Par conséquent, nous devons nous attacher à ce principe : la présence de Dieu est le cri-
tère pour toutes choses. Peu importe ce que nous faisons, nous devons être vigilants et véri-
fier si nous avons ou non la présence de Dieu. Avons-nous la présence de Dieu alors que
nous exprimons nos opinions ? Avons-nous la présence de Dieu alors que nous disons certai-
nes choses ou adoptons une certaine attitude ? Est-ce que la présence de Dieu est dans
notre suggestion ou dans notre proposition ? Si nous touchons la présence de Dieu en toutes
choses, nous verrons que Dieu sera là comme le temple, et l’édification de Dieu sera avec
nous. Quand nous nous disputons les uns avec les autres, il est fort possible que nous
soyons tous pour le Seigneur, et notre insistance peut être tout à fait justifiée. Néanmoins,
à cause de notre dispute, nous n’avons pas Dieu comme le temple – la présence de Dieu. Au
lieu de cela, nous avons démoli la ville.

Une chose qui me fait beaucoup de peine, c’est que dans tous les lieux que je visite il est
rare de ne pas entendre les frères et les sœurs se juger et se critiquer. Dans presque tous les
lieux que je visite, je rencontre des frères et des sœurs qui me parlent avec des paroles de
critique et de jugement. S’ils ne se sentent pas malheureux avec les responsables, alors ils
en veulent aux ouvriers ou ils sont mécontents de l’église. Une chose est certaine : les frères
et les sœurs qui critiquent sont les premiers à perdre la présence de Dieu, peu importe
qu’ils aient raison ou tort dans leur critique ou leur jugement. Ils n’ont pas la présence de
Dieu, et ils n’ont pas Dieu comme le temple. Parmi eux il n’y a pas d’édification.

Nous devons voir que dans l’église, le raisonnement importe peu. Ce qui importe, c’est
la présence de Dieu. L’église n’est pas un tribunal où il est avantageux de présenter vos
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arguments de manière appropriée. Ce n’est pas le cas ici ! Dans l’église plus vous raisonnez,
plus Dieu se tient éloigné de vous. Même si votre raisonnement est à cent pour cent correct
et que tous les bons arguments sont de votre côté, plus vous discutez, plus vous vous
éloignez de Dieu.

Permettez-moi de vous parler encore des colombes. Peu importe aux colombes que vos
arguments soient convaincants ou pas. Elles se rendent seulement compte de votre voix
forte ou de votre regard féroce. Vous ne pouvez pas les tromper. Par conséquent, il n’est pas
surprenant que les Écritures disent que les yeux des colombes sont les plus beaux. Après
les avoir observés attentivement, j’ai trouvé que les yeux d’une colombe sont sa partie la
plus raffinée. Les humains ne peuvent pas les tromper. Ce jour-là alors que j’étais dans le
jardin public, j’essayais différentes stratégies pour attirer l’une des colombes vers moi. Tou-
tefois, quand ma main bougeait, même juste un tout petit peu, vite la colombe s’enfuyait.
Quand je laissais ma main se reposer, elle revenait. Frères et sœurs, la présence du
Saint-Esprit en nous est aussi comme cela. L’Esprit ne se soucie pas que vous ayez raison
ou pas. Il ne se soucie que de votre attitude, votre intention et votre condition. Dans le tri-
bunal, plus une personne argumente, plus elle gagne un avantage. Dans l’église, cependant,
plus une personne argumente, plus sa perte est grande. Plus nous raisonnons, plus nous
perdons la présence de Dieu. Rappelez-vous, s’il vous plaît, que le temple dans la Nouvelle
Jérusalem est Dieu Lui-même. La présence de Dieu est le centre de la ville. Par conséquent,
dans l’église nous devons avoir la présence de Dieu ; nous devons avoir Dieu comme le
temple. De cette façon, nous serons édifiés pour avoir la condition de la Nouvelle Jérusa-
lem.

L’ÉGLISE ÉDIFIÉE POSSÈDE LE RÈGNE DE DIEU

Deuxièmement, si l’église est édifiée, elle aura le trône de Dieu, le règne de Dieu. Dans
la Nouvelle Jérusalem il y a le trône de Dieu. Ce trône n’est pas juste lié à la présence de
Dieu mais aussi au règne de Dieu. Dans cet édifice il y a la présence de Dieu et il y a égale-
ment l’autorité de Dieu. Puisque le trône de Dieu est établi, Dieu peut exercer Son autorité.
Si nous voulons savoir si une certaine église s’édifie, nous devons voir s’il y a le trône de
Dieu et l’autorité de Dieu parmi les saints.

Quelquefois, lorsque vous allez à un certain endroit et y rencontrez des frères et des
sœurs, vous pouvez sentir que parmi eux il n’y a pas le trône de Dieu mais le trône de
l’homme. Quand vous assistez à leur réunion de service, vous remarquez qu’ils parlent
comme s’ils étaient assis sur un trône. Quiconque parle est sur le trône. Avant que l’un ait
fini de parler, une autre personne se met à parler. Elle semble dire : « Descend du trône
maintenant et laisse-moi monter à mon tour. » Bien qu’elle ne dise pas cela clairement, c’est
l’impression qu’elle donne par son attitude et son comportement. Après que cette personne
aura fini, une autre sœur dira : « Frère Untel, ce que tu as dit n’est pas correct. » Alors
qu’elle parle, sa voix peut sembler très douce, mais l’impression est la même : « Descends du
trône ! » Ce n’est pas mon imagination. Maintes fois, alors que j’étais assis ensemble avec
les enfants de Dieu, je voyais ce genre de situation. Cela signifie que le trône de Dieu, l’au-
torité de Dieu ne s’y trouve pas. Au contraire, chacun est assis sur son propre trône. S’il
vous plaît, rappelez-vous que s’il y a une situation pareille, cela signifie que la présence du
Saint-Esprit n’est pas là. Cela prouve que dans cet endroit, les enfants de Dieu n’ont pas
encore été édifiés.

Bien qu’il y ait de nombreux groupes chrétiens aujourd’hui, où est le trône de Dieu ?
Dans beaucoup d’endroits vous ne voyez aucune édification. Au contraire, vous voyez par-
tout des capacités et des organisations humaines. Les gens utilisent toutes sortes de
moyens pour faciliter la communication parmi les membres d’église et pour gagner les
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croyants. Il nous faut admettre que ce genre de communication et de procédés pour gagner
les gens n’est pas l’édification ; au lieu de cela, c’est l’œuvre de l’organisation des hommes.
Par conséquent, il n’y a pas la présence de Dieu, et bien plus, il n’y a pas le trône de Dieu.
J’espère que nous nous rappellerons tous que partout où nous serons, si nous dépendons
tous de ces moyens pour faciliter la communication et pour gagner les gens, alors l’édifica-
tion de Dieu ne sera plus parmi nous. L’église ne peut pas dépendre de ces moyens ; l’église
doit être édifiée en Dieu.

Dans le Nouvelle Jérusalem Dieu Lui-même est le temple, et le trône de Dieu est là. Par
conséquent, si nous voulons savoir si une certaine église a été édifiée, nous devons voir si la
présence de Dieu, le trône de Dieu et l’autorité de Dieu sont parmi les saints. Car cela est la
condition d’une église édifiée. Permettez-moi de vous raconter une histoire vraie. Un frère
m’a une fois donné son témoignage. Il me dit : « Frère Lee, j’ai été sauvé il y a deux ou trois
ans, et je me réunissais avec les frères dans l’église. Cependant, quand les frères se retrou-
vaient ensemble, ils étaient très froids. C’était surtout le cas avec les frères responsables.
Ils ne saluaient personne avant la réunion, ils n’allaient pas à la porte pour serrer les
mains des gens après la réunion. Par conséquent, j’étais malheureux intérieurement. En ce
temps-là un certain pasteur est venu me rendre visite. Il était très chaleureux envers moi
et montrait beaucoup de prévenance à mon égard. Cela me touchait vraiment. De ce fait,
j’ai décidé d’aller chez lui pour le service du dimanche. Lorsque je suis parti, dès que je suis
arrivé à l’entrée de la chapelle, le pasteur est venu me saluer et me serrer la main. Après le
service, le pasteur est allé vite à la porte et s’est mis à serrer les mains de tous les partici-
pants. J’ai réellement senti que cela était très bien. Par conséquent, j’ai décidé d’y aller
régulièrement. Mais il y eut une chose très étrange. Après avoir fréquenté cet endroit pen-
dant un certain temps, sans savoir pourquoi, je sentais que j’avais perdu la présence de
Dieu au-dedans de moi. Bien que je me sentais très à l’aise extérieurement, je sentais inté-
rieurement comme si j’avais perdu quelque chose. Par conséquent, par la suite je suis
reparti chez les frères pour être avec eux. D’une façon étrange, quand je suis reparti, la pré-
sence de Dieu que j’avais perdue fut restaurée immédiatement. Une autre chose étonnante
est que lorsque je suis dans n’importe quelle autre réunion chrétienne, il semble que je peux
dire des choses légères, mais quand je suis avec les frères, bien qu’ils ne m’interdisent pas
de le faire, il y a quelque chose au fond de moi qui me retient et ne me permet pas de parler
avec négligence. »

Cela nous montre l’expérience de la présence de Dieu et du règne de Dieu. Par consé-
quent, pour déterminer si une église a été édifiée ou non, nous ne devrions pas regarder s’il
y a la communication et la chaleur parmi eux ; au lieu de cela, nous devrions voir s’ils ont la
présence de Dieu et le trône de Dieu parmi eux.

UNE ÉGLISE ÉDIFIÉE POSSÈDE L’ÉCOULEMENT ET L’APPROVISIONNEMENT DE VIE

Ensuite, une église édifiée a l’écoulement et l’approvisionnement de vie. Les Écritures
nous montrent qu’il y a un fleuve d’eau de la vie sortant du trône, et que sur les deux rives
du fleuve il y a l’arbre de vie, produisant douze fruits et rendant son fruit chaque mois (Ap
22.1-2). Ceci indique que dans la présence de Dieu et le règne de Dieu il y a le flot de vie. Là,
il y a l’eau de la vie qui étanche la soif des gens et qui rafraîchit les gens. Il y a aussi les
fruits de l’arbre de la vie qui permet aux affamés d’être nourris. Tous ceux qui viennent ici
peuvent obtenir l’approvisionnement dont ils ont besoin.

Une église qui a été réellement édifiée a assurément cette sorte de condition. Dans une
église édifiée vous touchez le flot de vie aussi bien que le mouvement de la vie de Dieu. Qui-
conque y va reçoit la provision. Je pense que nous avons tous ce genre d’expérience. Dans
certains endroits, les frères et les sœurs qui se lèvent pour servir le Seigneur ne connais-
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sent pas beaucoup de doctrines, mais ils sont un et en harmonie dans le Seigneur. Quand
vous allez à leur réunion, vous pouvez sentir la présence du Seigneur, l’autorité du Sei-
gneur et l’écoulement de l’eau de la vie. Quand un frère se lève pour prononcer quelques
paroles, vous sentez le rafraîchissement de l’eau de la vie qui vous étanche la soif. Quand
un autre frère donne un témoignage, ou quand une sœur dit une courte prière, vous sentez
aussi que le témoignage et la prière sont de la nourriture spirituelle qui vous apporte satis-
faction. Dans cet endroit vous voyez une église qui a été édifiée.

Après un certain temps toutefois, deux prédicateurs capables sont suscités parmi eux.
Tous deux sont éloquents, et tous deux semblent avoir beaucoup de lumière et être tout à
fait doués. Cependant, à cause de ces deux frères qui ont été suscités, l’église est remplie de
mort parce que ces deux frères sont dans la discorde et se tiennent l’un contre l’autre. Si
l’un d’eux donne un message le matin du jour du Seigneur, si le jour du Seigneur suivant
c’est au tour de l’autre frère de parler, il donnera un message pour réfuter le message du
premier frère. Ensuite le matin du jour du Seigneur suivant le premier frère parle encore et
donne un message contre l’autre frère. Leurs voix sont fortes et claires, les mots sont limpi-
des, leurs propos sont excellents, leurs histoires, leurs illustrations et leurs citations des
Écritures sont très appropriées et adéquates. Leurs messages sont vraiment attachants,
mais la chose pitoyable est qu’il n’y a ni l’eau vivante ni la nourriture vivante. Tous ceux
qui sont conscients dans leur esprit vous diront qu’il n’y a ni la présence de Dieu ni la béné-
diction de Dieu. Cela est dû au fait qu’il n’y a pas d’édification.

Si une église a fait l’expérience de l’édification et s’il y a l’harmonie parmi les saints,
alors assurément cet endroit aura l’écoulement de l’eau de la vie aussi bien que l’approvi-
sionnement de la nourriture de la vie. Quand les gens iront au milieu de ces croyants, il est
possible qu’ils n’entendent pas un bon message, mais ils toucheront certainement l’eau
vivante et la nourriture vivante, et ils sentiront aussi la présence de Dieu et le règne de
Dieu. Ils seront rafraîchis, ils seront satisfaits et ils auront le repos.

UNE ÉGLISE ÉDIFIÉE POSSÈDE LA LUMIÈRE

Quatrièmement, une église édifiée a la lumière. Dans la Nouvelle Jérusalem il y a la
lumière (Ap 21.23). Cette lumière n’est pas la lumière naturelle, ni la lumière du soleil ou
de la lune ; cette lumière est Dieu Lui-même. Dieu est la lumière tandis que Christ est la
lampe. Dieu fait resplendir Sa gloire en Christ, et cette gloire est la lumière de la ville. Que
la ville n’ait pas besoin du soleil ou de la lune signifie que dans cet édifice on n’a pas besoin
de de la lumière naturelle. Le Dieu qui est manifesté au milieu d’eux en Christ est lumière.
Nous pouvons aussi dire que Dieu en Christ exprimé à travers eux est lumière. Par consé-
quent, quand vous allez au milieu d’un groupe de gens comme celui-là, vous sentez qu’il y a
de la lumière. Cela fait penser à la situation d’une salle de réunion remplie de lumière.
L’électricité qui s’y trouve est exprimée à travers les lampes fluorescentes pour devenir la
lumière. C’est pourquoi, quand vous entrez dans une salle comme celle-là, tout est clair ;
vous voyez les chaises, les gens qui sont assis, l’entrée et le couloir. Vous voyez toutes les
choses clairement.

Très souvent, lorsque vous serez au milieu d’une église édifiée, vous sentirez aussi qu’il
y a la lumière et qu’il y fait clair. Il se peut que vous ayez quelques problèmes personnels
que vous ne savez pas comment résoudre, même si vous avez prié, lu les Écritures et cher-
ché la volonté de Dieu. Mais quand vous irez à une réunion d’une église édifiée et que vous
vous assiérez là, vous vous sentirez illuminés. Parfois, il suffira que vous écoutiez une
prière pour vous trouver rempli de lumière au-dedans de vous. Parfois, en écoutant chanter
un cantique ou un verset de la Bible, ou même juste par l’atmosphère de leur réunion, vous
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devenez au clair et illuminés. Cela est dû au fait qu’il y a la lumière et que la gloire de Dieu
est exprimée en elle. Ce genre de situation nous dit que l’église a été édifiée.

La manifestation de Dieu est absolument due à la présence de Dieu, et la présence de
Dieu est tout à fait liée à l’unité et à l’harmonie parmi les saints. Cette unité et cette har-
monie sont l’édification. Si parmi les frères et les sœurs il y a la friction, les opinions, la dés-
harmonie, la discorde, alors quand vous irez dans leur milieu, vous sentirez les ténèbres au
lieu de la lumière. Leurs messages pourraient être très bons, et leurs prières très fortes,
mais vous ne sentirez aucune lumière. Cela est dû au fait qu’il n’y a pas d’édification de
Dieu parmi eux.

Si une église a été édifiée, cette église aura assurément ces quatre conditions : premiè-
rement, elle aura Dieu comme le temple – la présence de Dieu ; deuxièmement, elle aura le
trône de Dieu – le règne de Dieu ; troisièmement, elle aura l’écoulement et l’approvisionne-
ment de la vie de Dieu ; et quatrièmement, elle aura la lumière de Dieu. Si nous avons ces
conditions, cela prouve que nous avons été édifiés parce que seule dans l’édification nous
pouvons avoir toutes ces bénédictions de Dieu. (The Building Work of God, p. 88-96.)
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